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Texte

Le titre est de celui qu’on donne au moment d’établir le programme et qui est souvent 
très général. En l’occurrence il est présomptueux et demanderait tout à la fois plus 
d’une journée de réflexion et, davantage, un intervenant plus qualifié que je ne le suis…



redimensionner…
Il est indispensable de 
redimensionner le thème 
de mon intervention pour 
éviter tout malentendu. 

La déception que vous 
pourriez en ressentir sera 
largement compensée par 
l’honnêteté du procédé.



Texte

Il s’agira de la situation de l’enseignement supérieur dans la région de 
Charleroi Sud Hainaut et de l’Université ouverte, qui a été créée pour 
remédier à des problèmes anciens et bien identifiés dans ce domaine.



Aujourd’hui, tous les indices pertinents du développement humain (autres 
que le PIB dont on sait les limites) prennent en compte le niveau 
d’éducation (capital humain). 



C’est même un critère extrêmement parlant en ce qui 
concerne les inégalités de genre. 
Le niveau de formation constitue un indicateur particulièrement 
révélateur des inégalités et du potentiel de développement.



Le niveau de formation était au centre du processus 
dit « de Lisbonne » et il l’est davantage encore dans 
le programme qui a suivi, appelé la « stratégie Europe 
2020 ».



Cette stratégie repose sur 
l’enchaînement de trois 
dynamiques. La croissance 
intelligente concerne précisément le 
développement du niveau de 
formation.



taux 
d’abandon 
scolaire 
ramené à 10%
au moins 40% des 
jeunes générations 
devraient obtenir un 
diplôme de 
l’enseignement 
supérieur.

deux objectifs 
précis



Dans la déclaration de politique générale de la 
fédération Wallonie Bruxelles  
(juillet 2014) cette « formation tout au long de la vie » 
est un leitmotiv :



Examinons la situation pour notre région 
plus spécifiquement…



Les données sont issues de la très intéressantes publications du Comité de  
développement stratégique qui vient de sortir la 2e édition de  
son atlas socio-économique.



Il est particulièrement intéressant d’observer les 
écarts de formation entre les périmètres géographiques  

observés. On voit que dans la région de Charleroi 
le niveau de formation est sensiblement plus faible 

(le dernier diplôme obtenu) 
!

C’est surtout au niveau de l’enseignement 
supérieur que cet écart est flagrant :



Les chiffres moyens masquent, on le voit, de sérieux  
écarts internes au territoire observé.



Le tableau ci-dessous montre les énormes écarts d’une 
commune à l’autre (qui d’ailleurs recoupent d’autres 
écarts : socio-culturels, …)





C’est pour cette raison que le comité de 
développement stratégique a lancé 2 programmes 
fondamentaux et 5 axes majeurs :



handicaps identifiés de notre 
région :

absence du siège principal d’une université (malgré leur 
implantation réelle et conséquente, celles-ci privilégient 
pour des raisons compréhensibles, leur « centre » 
historique) 

une offre de formation importante pour le supérieur 
non-universitaire (surtout type court) mais, à formation 
équivalente, un carolo sur deux part étudier à l’extérieur 

très faible offre de formation de proximité universitaire



priorité :





Texte

création d’un véritable campus universitaire
le bâtiment Gramme regroupera l’ULB, Condorcet, l’U Mons et 
l’UO (sur une esplanade où se trouveront aussi la Cité des Métiers, 
le Campus Technologique, le futur Centre de Design, le BPS 22…)




